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Les dinosaures revisites
Les grands herbivores sauropodes etaient plus legers que ce

que l'on supposait et leur long cou etait soutenu grace ä un
systeme interne de sacs aeriens. Des recherches sur des fossiles
ont bouscule quelques certitudes. kl*us
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Les
dinosaures ont ete longtemps

consideres comme de stupides
monstres ayant domine la terre
durant 150 millions d'annees

par pur hasard. Cette vision de
1'« horrible saurien» a ete revisee de fond
en comble par les paleontologues au cours
des trente dernieres annees. On sait main-
tenant que meme les sauropodes, les plus
grands dinosaures, etaient etonnamment
mobiles et vivaient en groupes. Certains
d'entre eux etaient dotes d'une tres longue

queue qui, utilisee comme un fouet, deve-

nait une arme redoutable. II semble

en outre que ces animaux avaient un com-

portement social developpe et qu'ils
s'occupaient de leurs petits.

Ceux qui pensent que tout a ete dit ä

propos des sauropodes se trompenttoute-
fois lourdement. En utilisant les technologies

les plus recentes, les paleontologues
Daniela Schwarz et Christian Meyer du
Musee d'histoire naturelle de Bale ont

analyse des ossements de sauriens et ils
sont arrives ä la conclusion que de nom-
breux squelettes avaient ete mal reconstitutes.

Leurs recherches se concentrent sur
le role joue par un systeme de sacs aeriens

longeant la colonne vertebrale des sauropodes

herbivores. D'une longueur de plus
de 30 metres et d'un poids depassant les
40 tonnes, ceux-ci ont figure parmi
les plus grands etres vivants de tous les

temps. Chez plusieurs especes, comme le
brachiosaure mesurant plus de 20 metres,
le cou representait plus du tiers de la
longueur du corps. «Nous nous sommes
demandes comment un tel cou portant
une lourde tete pouvait etre soutenu et se

mouvoir », souligne Daniela Schwarz.

Comparaison avec les oiseaux
Pour les deux chercheurs, les sacs aeriens
fixes aux vertebres cervicales devaient

jouer un role essentiel. Les oiseaux qui
sont les descendants des dinosaures pos-

sedent de tels organes et ces poches d'air
font partie de leur appareil respiratoire.
On savait depuis longtemps dejä que les

sauropodes possedaient de tels organes,
des marques et des cavites semblables
ä Celles laissees par ces sacs sur les squelettes

des oiseaux ayant ete retrouvees sur
les ossements des dinosaures. La position
de ces poches, leur nombre et leur fonc-
tion n'avaient toutefois pas ete etudies de

fagon precise. Daniela Schwarz a done

complete la recherche en analysant
des ossements issus de presque toutes les
collections de dinosaures du monde. A
l'Institut Paul Scherrer ainsi qu'ä l'Höpi-
tal cantonal de Bale, eile a pu appliquer la
tomographie par neutrons et par rayons
X sur de nombreuses vertebres cervicales.
«Cela nous a permis de visualiser la

repartition de ce systeme de sacs et de

mieux connaitre la structure interne des

vertebres», explique la paleontologue.
Elle a en outre disseque des oiseaux

Sac aerien dans la region du tronc

Grand sac aerien
dans la region
de la poitrine
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comme l'autruche qui possede un
systeme developpe de poches d'air, afin
de rechercher les marques des points
d'ancrage et des cavites laissees par les

sacs aeriens.
Les analyses et les calculs montrent

que le cou de nombreux sauropodes etait
muni de tout un reseau de grandes et peti-
tes poches d'air se chevauchant partielle-
ment. La chercheuse pense qu'il devait y
en avoir au moins douze autour des vertebres

cervicales, allegeant ainsi de 30 pour
cent le poids du cou chez le brachiosaure.
Des estimations semblables peuvent etre
faites pour le tronc, ce qui montre que
le poids de nombreux dinosaures a ete

longtemps surevalue. Les sauropodes
n'etaient done pas des lourdauds mala-
droits. Leur constitution legere les rendait
au contraire etonnamment mobiles.

Fonction de soutien et de contröle
Les chercheurs se sont egalement demandes

si le systeme des sacs aeriens n'avait
pas permis de stabiliser le cou. Jusqu'ici,
on pensait en effet que ce dernier etait
principalement soutenu par les muscles,
les tendons et les articulations. Cette

theorie doit maintenant etre totalement
revue. Chez les sauropodes, les nombreux
sacs aeriens formaient une sorte de tube
flexible allant du tronc jusqu'ä la tete. Des

experiences avec des prototypes equipes
de ballons gonflables ont montre qu'une
fonction de soutien etait possible. «Ces

sortes de tubes remplis d'air soutenaient
certainement la colonne vertebrale
depuis le bas », releve la scientifique, en
precisant que «les sauropodes n avaient
ainsi pas besom de beaucoup de force
musculaire pour mouvoir leur cou ou le
maintenir a 1 horizontale. »La chercheuse

Grace ä la tomographie par neutrons et par
rayons X, il a ete possible de visualiser la repartition

des sacs aeriens ä l'interieur des vertebres
deS dinosaures. Images Musee d'histoire naturelle de Bäte

pense que les sacs relies entre eux debou-
chaient sur une grande poche d'air situee
dans la poitrine et dont la pression pouvait

etre commandee. Ce reservoir etait
certainement lie aux poumons.

En fonction des differents systemes
de sacs aeriens, il est possible de differen-
cier trois structures de cou. Le type le plus
mobile possede trois tubes d'air paralleles
entourant la colonne vertebrale. Les
mecanismes osseux de soutien comme les
cotes ne sont en revanche que peu deve-

loppes, contrairement au deuxieme type.
Au lieu d'un troisieme tube, celui-ci ne
possede que des protuberances en forme
de bulles sur la colonne vertebrale. Le cou
est avant tout soutenu par de longues
cotes, formant une sorte de ressort ä

lames relativement rigide. Le troisieme

type ressemble au premier, mais avec un
systeme moins developpe de sacs aeriens,
des cotes plus longues et une mobilite
moyenne.

Consequences sur la locomotion
Cette nouvelle image de la structure du

cou entraine des consequences sur toute la
morphologie des sauropodes. «II faudra
que les musees reajustent un grand nombre

de leurs squelettes», note Christian
Meyer. La locomotion des sauropodes doit
aussi etre reconsideree. Le directeur du
Musee d'histoire naturelle espere que les

traces fossilisees des sauropodes seront
ainsi mieux comprises. Les resultats sont
aussi tres importants pour la paleobiology.

Un cou flexible avec un large rayon
d'action signifie que le dinosaure etait en
mesure de s'alimenter au moyen de

plantes tres variees poussant ä diverses
hauteurs, alors que les especes de sauropodes

avec des cous moins mobiles se

nourrissaient plutot au sol ou dans les
buissons.

Le travail des scientifiques n'est de

loin pas termine. En collaboration avec des

chercheurs de la Haute ecole specialisee
de la Suisse du Nord-Ouest, ils animent
actuellement leurs prototypes de dinosaures

ä l'aide de 1'ordinateur. Les resultats
sont prometteurs: en le reconstituant, on
remarque clairement que le ressort forme

par les cotes du cou permettait de soulager
les vertebres cervicales et que le systeme
des sacs aeriens repartis autour des vertebres

rendait la colonne vertebrale tres stable.

Ces sauropodes reconstitutes semblent
done viables et pourraient correspondre ä

l'image la plus vraisemblable des geants
disparus.
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